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Pour une Eglise 
missionnaire

« L’Eglise pourvue des dons de son Fondateur et attachée à ses préceptes de charité, 
d’humilité et d’abnégation, reçoit la mission d’annoncer et d’instaurer en toutes les 
nations le Royaume du Christ et de Dieu dont, sur terre, elle constitue le germe et 
le commencement. » Concile Vatican II – Le Christ lumière des nations – § 5.

Le concile nous rappelle que l’Eglise est missionnaire. Elle a pour vocation 
d’annoncer la Bonne Nouvelle et de construire le Royaume du Christ et de Dieu. 
Comme le Christ, elle est envoyée au monde pour dire la présence de Dieu chez 
les hommes et révéler l’amour du Père à toute créature. L’annonce de l’Evangile, 
Bonne Nouvelle, est son travail quotidien. 

En fidélité à cette œuvre missionnaire 
d’évangélisation, d’annonce de la Bonne 
Nouvelle, nous avons souhaité ouvrir une 
plus large collaboration prêtres et laïcs 
pour la vie de nos paroisses. Nous nous 
appuyons sur les trois piliers de la vie de 
l’Eglise : annoncer, célébrer et servir. 

Annoncer la Bonne Nouvelle au monde est la première tâche des chrétiens. 
Célébrer la présence du Christ au cœur de la vie des hommes réunit la 
communauté toute entière. Servir les pauvres, les  démunis et les exclus dans  
une charité inventive construit le Royaume de Dieu.

Avec le prêtre, pasteur propre de la communauté paroissiale, nous confions le souci 
pastoral à une équipe. Elle s’appellera Equipe de Conduite Pastorale. Prêtre(s) et 
laïcs sont appelés à vivre une communauté de disciples autour du Christ. 

« Evangélisatrice, l’Eglise commence par s’évangéliser elle-même. » Paul VI. 
L’Equipe de Conduite Pastorale se met sous le regard de la Parole de Dieu qui 
nourrit et fortifie l’action missionnaire.

Pour permettre l’envoi en mission de l’Equipe de Conduite Pastorale, une installation 
liturgique paroissiale donnera reconnaissance et visibilité à cette équipe.

Un Conseil Pastoral Paroissial sera également constitué. Au moins une fois par 
an, une Assemblée Paroissiale réunira tous les chrétiens de la paroisse.

Dans chaque secteur, des Animateurs Pastoraux de Secteur poursuivent leur 
mission pour le service des secteurs et des paroisses. L’Equipe Pastorale de Secteur 
permet la rencontre, la confrontation, l’émulation entre les paroisses et la 
collaboration entre les services. (Guide pour Demain).

Que ce nouveau visage d’Eglise serve la mission et la communion de nos paroisses. 
Chacun selon la grâce que Dieu lui a donnée a reçu des dons différents.(Cf. Rom. 12,6). 
En équipe, nous travaillons pour l’édification du Royaume de Dieu.

Que l’Esprit Saint suscite et soutienne ce nouveau visage d’Eglise.

 Jean-Luc BOUILLERET Evêque d’Amiens

3



La Mission de l’Eglise :
« Nous voulons confirmer une fois de plus que la tâche d’évangéliser tous les hommes 
constitue la mission essentielle de l’Eglise”, tâche et mission que les mutations vastes et 
profondes de la société actuelle ne rendent que plus urgentes. Evangéliser est, en effet,  
la grâce et la vocation propre de l’Eglise, son identité la plus profonde. Elle existe pour 
évangéliser, c’est-à-dire pour prêcher et enseigner, être le canal du don de la grâce, réconci-
lier les pécheurs avec Dieu, perpétuer le sacrifice du Christ dans la sainte messe, qui est le 
mémorial de sa mort et de sa résurrection glorieuse. » Evangelii Nuntiandi N° 14 (Paul VI 1975)

La mission d’annoncer l’Evangile est confiée à tout le peuple de Dieu (laïcs, religieux, 
diacres, prêtres et évêques). Dans la paroisse, cette mission est l’affaire de tous. Elle 
consiste à rejoindre toutes les personnes et tous les groupes humains pour leur an-
noncer le Christ mort et ressuscité et les rassembler dans l’Amour de Dieu. L’Eglise 
est le signe et le moyen de l’Alliance de Dieu avec 
l’humanité1. Dans ce sens, la nature de l’Eglise 
est d’être une communion toujours ouverte.  
Elle accomplit l’œuvre du Christ sous la 
conduite de l’Esprit Saint. Cette com-
munion missionnaire se réalise par 
la mise en œuvre de trois 
axes :

Dans la pratique pasto-
rale, ces trois fonctions 
se conjuguent ensemble.  
Il convient cependant de 
bien les distinguer pour 
mieux les reconnaître et les mettre en 
oeuvre.

Pour la conduite  
de la paroisse :
une Equipe, un Conseil, 
une Assemblée

ANNONCER
•	 Initier à la vie chrétienne
•	 Partager la Parole
•	 Approfondir la foi
•	 Témoigner

SERVIR
•	 Etre proche
•	 Participer à la solidarité
•	 Transformer le monde
•	 Humaniser la société

CéLéBRER
•	 Prier
•	 Vivre les Sacrements
•	 Offrir la vie des hommes
•	 Vivre la Liturgie
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conduite de la paroisse

La charge pastorale consiste :
- à veiller quotidiennement au nom du 
Christ sur le peuple de Dieu,
- à rappeler et soutenir sa mission au 
service de toute l’humanité.
Elle est normalement confiée à un 
ministre ordonné (évêque ou prêtre), 
signe de la sollicitude de Dieu pour son 
peuple. Le droit de l’Eglise prévoit que 
des laïcs puissent être associés à l’exer-
cice de cette charge pastorale en cas de 
nécessité.2

1. La raison d’être de l’Equipe 
de Conduite Pastorale :
Participation à la charge pastorale
Le prêtre (curé, modérateur ou adminis-
trateur) est le pasteur de la paroisse qui 
lui est confiée. Il vit son ministère en 
coresponsabilité avec les autres acteurs 
de la mission de l’Eglise, chacun selon 
son charisme et son appel ecclésial.

Pour sa part, au nom de l’Evêque, il pré-
side à :

L’Equipe de Conduite Pastorale (ECP)

1. L’Eglise étant, dans le Christ, en quelque sorte le sacrement, c’est-à-dire à la fois le signe et le moyen de l’union 
intime avec Dieu et de l’unité de tout le genre humain. Concile Vatican II (L.G. 1, 1)

2. « Si à cause de la pénurie de prêtres, l’évêque diocésain croit devoir confier à un diacre ou à une autre 
personne  non revêtue du caractère sacerdotal, ou encore à une communauté de personnes, une participation 
à l’exercice de la charge pastorale d’une paroisse, il constituera un prêtre qui muni des pouvoirs et facultés du 
curé sera le modérateur de la charge pastorale. » Droit Canonique §517-2

3. Les prêtres, comme coopérateurs des évêques, ont donc pour première fonction d’annoncer l’Evangile 
à toute la création. (Marc 16, 15)(5), ils font naître et grandir le peuple de Dieu. C’est la parole de salut qui 
éveille la foi dans le coeur des non-chrétiens, et qui la nourrit dans le coeur des chrétiens ; c’est elle qui 
donne naissance et croissance à la communauté des chrétiens ; comme le dit l’Apôtre: «La foi vient de ce 
qu’on entend, ce qu’on entend vient par la parole du Christ» (Rom. 10, 17). Ainsi les prêtres se doivent à 
tous les hommes : ils ont à leur faire partager la vérité de l’Evangile (6) dont le Seigneur les fait bénéficier. 
Concile Vatican II « Ministère et vie des prêtres ». (P.O. 2, 4).

4. Dieu, le seul Saint, le seul Sanctificateur, a voulu s’associer des hommes comme collaborateurs et humbles 
serviteurs de cette oeuvre de sanctification. Ainsi, par le ministère de l’évêque, Dieu consacre des prêtres qui 
participent de manière spéciale au sacerdoce du Christ, et agissent dans les célébrations sacrées comme ministres 
de celui qui, par son Esprit, exerce sans cesse pour nous, dans la liturgie, sa fonction sacerdotale. Concile Vatican 
II « Ministère et vie des prêtres ». (P.O. 2, 5).

> l’annonce de la Parole de Dieu.
Il recherche la qualité de cette annonce 
et la conformité de l’enseignement de la 
foi avec l’Evangile de Jésus-Christ et la 
Tradition de l’Eglise.3 

> la sanctification au travers des sacre-
ments, de la liturgie et de la prière. Spé-
cialement pour les sacrements, il est le 
ministre principal.4

> la charité et la conduite du peuple 
de Dieu dans sa mission. Il porte une 
attention particulière à la communion 
entre les personnes et les équipes qui 
oeuvrent dans la paroisse, avec le sec-
teur apostolique et le diocèse. Il rappelle 
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sans cesse ce que dit et fait l’Eglise à 
l’écoute de l’Esprit.5

L’Equipe de Conduite Pastorale reçoit et 
partage la charge pastorale avec le prêtre 
(curé, modérateur ou administrateur) et 
l’exerce en coordonnant et dynamisant 
la vie paroissiale.

Les membres de l’Equipe de Conduite 
Pastorale accueillent, discernent et en-
couragent les initiatives missionnaires. 
Ils ne font pas tout. Dans un esprit évan-
gélique, ils veillent à la répartition des 
tâches et à la réalisation des activités. Ils 
trouvent leur dynamisme dans la prière, 
l’écoute et le partage de la Parole de Dieu.

2. Composition  
et responsabilité
C’est toute l’Equipe de Conduite Pasto-
rale qui veille à la mission et à l’unité 
dans la paroisse.
Elle vit sa responsabilité en commu-
nion avec le diocèse, en particulier les 
services diocésains et les mouvements, 
partenaires dans la mission ecclésiale.
Elle aura le souci de l’appel aux vocations.

Outre le prêtre de la paroisse (curé, modé-
rateur ou administrateur), elle comprend :

• Une personne chargée  
du « ANNONCER » 6

Elle veille : 

A l’annonce de la foi7

A la lecture, la méditation, le partage de 
la Parole de Dieu.

A ce que des propositions soient faites 
pour l’approfondissement de la foi.

Elle soutient les Chrétiens dans la re-
lecture et le témoignage de leur foi en 
Christ ressuscité.
Elle pourra proposer toute autre initia-

tive qui lui semblera opportune pour 
cette mission.

•	Une personne chargée  
du « CéLéBRER »

Elle veille à la vie sacramentelle (Bap-
tême, Confirmation, Eucharistie, Onction 
des malades, sacrement de la Pénitence 
et de la Réconciliation, Mariage), à l’ani-
mation de la vie liturgique et à la prière 
communautaire, sans perdre de vue 
l’essentiel : Célébrer Jésus-Christ pré-
sent à la vie des hommes.

Plus précisément, elle est attentive :
- à l’organisation des célébrations,
- à la formation des différents acteurs 
liturgiques,
- aux propositions de prières,…

Elle pourra proposer toute autre initia-
tive qui lui semblera opportune pour 
cette mission.

•	Une personne chargée du « SERVIR »

Elle veille à l’engagement des chrétiens 
dans la vie du monde et à l’exercice de la 
justice et de la charité, avec une atten-
tion particulière envers les pauvres.
Elle s’assure que la communauté chré-
tienne porte, dans sa prière et son ac-
tion, les personnes qui sont en précarité 
et qui souffrent.
Elle a le souci d’une participation des 
baptisés aux événements économiques, 
politiques et culturels de la paroisse et 
de la société en lien avec les mouve-
ments et les autres groupes qui y sont 
attentifs.
Elle se préoccupe de l’ouverture à la di-
mension universelle de la charité.
Elle est attentive au partenariat avec les 
organisations confessionnelles et non 
confessionnelles.
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conduite de la paroisse

Elle pourra proposer toute autre initia-
tive qui lui semblera opportune pour 
cette mission.

•	 Une personne chargée de la « VIE 
MATERIELLE et éCONOMIQUE »

Elle veille aux moyens matériels et écono-
miques de la vie et de la mission parois-
siale en solidarité avec le diocèse. Elle 
est membre du Conseil Paroissial aux 
Affaires Economiques. Elle se préoccupe 
d’assurer à la paroisse les revenus néces-
saires à la poursuite de son activité mis-
sionnaire. (Collectes, Casuel, Denier,…)

Elle pourra proposer toute autre initia-
tive qui lui semblera opportune pour 
cette mission.

•	Une personne chargée  
de « COORDONNER »

En lien et en communion avec le prêtre 
de la paroisse (curé, modérateur ou 
administrateur), le coordinateur anime 
l’Equipe de Conduite Pastorale, établit 
l’ordre du jour des rencontres, favorise 
la prise de décision et en assure le suivi.
Il permet à chacun des membres de tenir 
sa place en veillant à la cohésion et la com-
munion de l’Equipe de Conduite Pastorale.
Il s’assure de la bonne communication 
interne et externe de la paroisse.
Il est aussi répondant devant les muni-
cipalités et les instances civiles.
Il est membre de l’Equipe Pastorale de 
Secteur (E.P.S)

3. Désignation
L’Equipe de Conduite Pastorale est 
constituée par un appel officiel de 
l’évêque. Concrètement, le prêtre de la 
paroisse (curé, modérateur ou adminis-
trateur) consulte l’assemblée chrétienne 
au cours d’une Eucharistie dominicale. 
Il propose une personne (baptisée, 
confirmée, eucharistiée) pour cha-
cune des charges, au vicaire épiscopal. 
Ensemble, ils discernent et présentent 
l’équipe à l’appel de l’évêque.

Ces personnes sont choisies et appe-
lées en fonction de leurs charismes,  
de leur sens de l’Eglise, de leur aptitude 
à travailler avec d’autres, ainsi que de 
leur bon accueil dans la communauté 
chrétienne. Une formation et un ac-
compagnement leur seront assurés.

La place des curés « in solidum » et des 
vicaires : Les curés « in solidum » sont 
membres de l’E.C.P. Les vicaires parois-
siaux peuvent être associés à toutes les 
rencontres de l’E.C.P.

La place du diacre : Il peut être opportun 
que le diacre résidant sur la paroisse 
soit membre du C.P.P.

L’âge des membres : Comme pour les 
curés, il semble convenable de ne pas 
appeler des personnes au-delà de 75 ans.

Pour les couples : Il est souhaitable 
que les deux personnes d’un couple ne 
soient pas membres d’une même E.C.P. 

5. Exerçant, pour la part d’autorité qui est la leur, la charge du Christ Chef et Pasteur, les prêtres, au nom de l’évêque, 
rassemblent la famille de Dieu, fraternité qui n’a qu’une âme, et par le Christ dans l’Esprit, ils la conduisent à Dieu 
le Père (20). Pour exercer ce ministère, comme pour les autres fonctions du prêtre, ils reçoivent un pouvoir spirituel, 
qui leur est donné pour construire l’Eglise.. Concile Vatican II « Ministère et vie des prêtres ». (P.O. 2, 6)

6. Lettre aux Catholiques de France 1993. « Proposition de la foi dans la société actuelle »  
  troisième Partie Ch. III  pages 90-101.

7. Texte national pour l’organisation de la catéchèse en France. CEF 2006.  Première partie.

8. Le prêtre veillera à ce que les membres de l’équipe ne soient pas renouvelés tous en même temps. 
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Par contre l’un peut être à l’E.C.P et 
l’autre peut être appelé au  C.P.P.

Les membres de l’Equipe de Conduite 
Pastorale reçoivent leur mission pour 
trois ans renouvelables deux fois au maxi-
mum8. Chaque équipe aura soin de faire 
une évaluation annuelle. C’est une res-
ponsabilité exigeante. Elle entraînera des 
choix prioritaires dans les engagements 
de chacun qu’il faudra aider et soutenir.

Pour répondre à sa mission, l’Equipe 
de Conduite Pastorale doit se réunir au 
moins une fois par mois.

L’Animateur Pastoral de Secteur reçoit 
une mission particulière pour l’en-
semble d’un Secteur Apostolique. Il est 
vivement recommandé à l’Equipe de 
Conduite Pastorale d’inviter l’Anima-
teur Pastoral de Secteur lorsque l’ordre 
du jour de la réunion est en lien avec 
sa mission. Membre actif de l’Equipe 
Pastorale de Secteur, il ne peut être 
membre de cette Equipe de Conduite 
Pastorale qu’exceptionnellement. Il n’en 
sera pas le coordinateur.

L’Equipe de Conduite Pastorale porte 
solidairement la charge pastorale pa-
roissiale. Le partage des responsabili-
tés ne supprime pas un soutien et une 
aide mutuels. L’ensemble de l’Equipe de 
Conduite Pastorale est membre de droit 
du Conseil Pastoral Paroissial. Elle pré-
pare et anime les réunions du Conseil 
Pastoral Paroissial (voir CPP).

4. Institution de l’Equipe de 
Conduite Pastorale
L’Equipe de Conduite Pastorale reçoit 
une lettre de mission de l’évêque.

La reconnaissance a lieu au cours d’une 
célébration dominicale présidée par 
l’évêque ou son délégué, à laquelle toute 
la paroisse est conviée.

Si en cours de mandat, un membre ne 
peut plus assurer sa mission, il envoie sa 
démission au prêtre de la paroisse (curé, 
modérateur ou administrateur) qui en 
informe le vicaire épiscopal. En ce cas, un 
nouveau membre est proposé au vicaire 
épiscopal puis appelé.

Le Conseil Pastoral Paroissial. (CPP)
1. Finalité :
Le Conseil Pastoral Paroissial est une 
équipe de baptisés (Prêtres, Diacres, 
Religieux, Laïcs) où se vit la coresponsa-
bilité et la concertation pour écouter les 
appels de l’Esprit, réfléchir les orienta-
tions et proposer des projets pastoraux 
sur le territoire paroissial. Il permet aux 
différents groupes de se connaître dans 
leurs missions propres et de travailler en 
cohérence. Il veille à ce que la paroisse 
prenne des initiatives pour que l’Evan-
gile résonne dans la vie des hommes.

Les membres du Conseil Pastoral Pa-
roissial sont appelés par l’Equipe de 
Conduite Pastorale.

8



conduite de la paroisse

2. Composition :
Il est composé de 12 à 15 personnes.
• les membres de l’Equipe de Conduite 
Pastorale,
• les Animateurs Pastoraux de Secteur 
résidant sur la paroisse.
- des personnes engagées dans les dif-
férents mouvements et services sur la 
paroisse.
• des personnes représentant les diffé-
rentes réalités de la paroisse.
• un(e) religieux (se).

On veillera à un équilibre des généra-
tions, des milieux sociaux et géogra-
phiques, de la parité hommes et femmes.

3. Durée 
La durée du mandat est de 6 ans, renou-
velable une fois.

4. Fonctionnement
Le Conseil Pastoral Paroissial porte 
attention à la vie des hommes et, à la 
lumière de la Parole de Dieu, écoute les 
appels de l’Esprit.
Il propose des orientations pastorales 
paroissiales en lien avec les orientations 

L’Assemblée Paroissiale est constituée 
de tous les membres du peuple de Dieu 
qui se rassemblent sur la paroisse.

L’Assemblée Paroissiale
Elle est convoquée au moins une fois 
par an en dehors des assemblées litur-
giques par le Conseil Pastoral Paroissial.

L’Equipe de Conduite Pastorale l’in-
forme des orientations choisies et re-
cueille ses questions, ses réactions et 
ses propositions.

Lieu de rencontre de tous les bapti-
sés sans distinction, lieu de fraternité,  
elle permet à chacun d’être écouté, 
conforté dans la communion ecclésiale 
et dynamisé dans sa mission.

diocésaines.
L’Equipe de Conduite Pastorale informe 
de son travail le Conseil Pastoral Parois-
sial lors de ses rencontres.
L’Equipe de Conduite Pastorale et le 
Conseil Pastoral Paroissial auront à 
cœur de communiquer régulièrement 
avec la communauté chrétienne.
L’Animateur Pastoral de Secteur peut-être 
invité par le Conseil Pastoral Paroissial 
au sein des paroisses du secteur où il ne 
réside pas, selon l’ordre du jour. Le CPP se 
réunit au moins une fois par trimestre.

Ce conseil suscite, au moins une fois 
par an, une Assemblée Paroissiale. Il 
écoute les suggestions, souhaits, ques-
tions de la communauté chrétienne.
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10

Un nouveau  
visage d’Eglise
Notre diocèse
Au cœur d’un monde en pleine mutation, 
notre Eglise diocésaine vit de l’Esprit qui 
l’anime. De profonds changements la tra-
versent depuis des dizaines d’années. Les reli-
gieux et religieuses, en moins grand nombre, 
témoignent de la Bonne Nouvelle par les 
conseils évangéliques. Selon leur ordination, 
les diacres manifestent la charité de l’Eglise. 
Des laïcs s’engagent avec foi et détermination 
au service de l’Eglise diocésaine. Quelques-uns 
appelés Laics En Mission Ecclesiale (LEME) 
reçoivent une lettre de mission. Celle-ci défi-
nit le cadre de leur activité pastorale. Ils sont 
animateurs pastoraux dans les secteurs apos-
toliques, dans le monde scolaire, en aumône-
rie hospitalière, à la maison d’arrêt ou respon-
sables diocésains. Les prêtres en responsabilité 
pastorale sont moins nombreux. Leurs tâches 
sont plus lourdes. Leur territoire s’agrandit au 
fil des années. Les prêtres aînés participent à la 
vie de l’Eglise par leurs services, leurs conseils 
et leur prière. Des séminaristes se préparent 
à devenir prêtres. Ils devront l’être autrement 
que leurs prédécesseurs.

Les mouvements se diversifient, se déve-
loppent ou cherchent un nouveau souffle 
apostolique. Les services diocésains assu-
ment une responsabilité de formation, 
d’animation et de conseil.

L’appartenance à la religion catholique et la 
vie de foi se manifestent selon de nouveaux 
modes. Le rythme hebdomadaire de ras-
semblement n’est plus le signe majeur de 
cette appartenance. Les chrétiens qui se  ras-
semblent le dimanche pour prier ne consti-
tuent pas toute la communauté chrétienne. 
Les baptêmes, les mariages, les sépultures 
manifestent aussi cette appartenance.

Au cœur de notre diocèse, des conseils (le 
Conseil Presbytéral, le Conseil Diocésain 
de Pastorale, le Conseil Diocésain pour les 
Affaires Economiques et le Conseil Dio-
césain de la Vie Religieuse) coopèrent à la  
charge épiscopale. Dans les secteurs pasto-
raux, des équipes pastorales de secteur (EPS) 
coordonnent les efforts pastoraux du secteur.  
Les paroisses ont mis en place des Equipe de 
Conduite Pastorale (ECP). Nous en sommes 
aujourd’hui à la phase de renouvellement de 
ces équipes au bout d’un mandat de trois ans.

Avec le Guide pour Demain, ce livret définit les 
orientations de notre vie pastorale diocésaine.

Sens du témoignage chrétien.
Tout cela est plus ou moins perçu par les 
catholiques de la Somme. Mais, nous avons 
besoin de nous redire le sens de toute cette 
activité ecclésiale. L’Eglise de Jésus-Christ 
est fondée pour annoncer la Bonne Nou-
velle de la présence de Dieu dans le monde 
et dans le cœur des hommes. Elle célèbre 
la mort et la résurrection de son Seigneur 
dans les sacrements et  la liturgie. Elle 
manifeste la proximité de Dieu à l’égard de 
tout homme et de toute femme en servant, 
et particulièrement les plus pauvres. C’est 
dans cette perspective que nous sommes 
serviteurs de cette Bonne Nouvelle pour le 
monde d’aujourd’hui. Dieu aime le monde 
et lui a envoyé son Fils.

Le Concile Vatican II dans la Constitution 
sur l’Eglise s’exprime ainsi : « L’Eglise […] 
est dans le Christ comme un sacrement ou, 
si l’on veut, un signe et un moyen d’opérer 
l’union intime avec Dieu et l’unité de tout le 
genre humain. » Lumen Gentium 1.



11

annexe 1

Qu’est-ce que l’Eglise ?
L’Eglise est Peuple de Dieu, Corps du Christ 
et Temple de l’Esprit. Ces trois figures expri-
ment les fondements de l’Eglise du Christ. 
Notre Eglise diocésaine est toute entière arti-
culée autour de ces trois images. Elle se ras-
semble comme Peuple de Dieu, elle célèbre 
son Seigneur comme Corps du Christ, elle 
se laisse mouvoir par le Souffle de l’Esprit. 
Chaque année, nous le manifestons particu-
lièrement lors de la fête de la Saint Firmin.

Pour accomplir la mission de l’Eglise, toutes 
les paroisses sont confiées à la responsabi-
lité d’une Equipe de Conduite Pastorale 
dans laquelle le prêtre manifeste, au nom 
de l’évêque, la mission de l’Eglise. De nom-
breux laïcs et religieuses sont leurs collabo-
rateurs. Au sein des Equipes de Conduite 
Pastorale, des Conseils Pastoraux Parois-
siaux, des Conseils Paroissiaux pour les 

Affaires Economiques et des Assemblées 
Paroissiales, ensemble, tous  portent le 
souci des trois charges ecclésiales fonda-
trices : annoncer, célébrer et servir. Annon-
cer l’Evangile est la première tâche mission-
naire. Célébrer le Christ présent au milieu 
du monde est « sommet » et « source » de la 
vie de l’Eglise. Le service des pauvres dans 
une charité inventive n’est pas une option 
facultative. Il en va de notre mission et de 
notre crédibilité. C’est dans ce sens que 
notre diocèse est engagé dans un renouvel-
lement profond de sa mission catéchétique : 
« Catéchèse, tous concernés ! »

Mettons-nous sous l’action de l’Esprit Saint. 
Que notre communion se fortifie pour 
l’unique mission de l’Eglise. Que nous dévoi-
lions la présence du Christ agissant dans le 
monde et rendions Dieu  présent  à ce monde  
d’aujourd’hui auquel nous appartenons.

+ Jean-Luc BOUILLERET Evêque d’Amiens

Les trois charges  
pastorales de l’Église

> Annoncer > Célébrer > Servir

La triple mission du Christ 
à laquelle nous participons 
par le baptême* :

Prophète Prêtre Roi

Dans les premières 
communautés chrétiennes  
(Actes 2 v 42, 43) :

L’enseignement des 
apôtres

La fraction du pain et 
les prières

La communion 
fraternelle et le 
partage des biens.

En grec : Marturia (martyr)
(témoigner jusqu’au 
don de sa vie)

Leiturgia (liturgie) Diakonia (diaconie)

Les vertus théologales : L’espérance La foi La charité

Des mots clés : Témoigner, enseigner, 
proposer la foi, 
catéchèse…

Offrir, sacrifice, 
louange, prière,
fonction sacerdotale, 
Eucharistie…

Gouverner, conduire…
Préférence pour les 
pauvres, solidarité, 
justice, partage…

* Paroles prononcées par le célébrant au moment de la chrismation du baptême : « Vous faites partie de son 
peuple, Il vous marque de l’huile du salut afin que vous demeuriez membres du Christ prêtre, prophète, roi. »
Rituel de l’Initiation Chrétienne des Adultes N° 125 RR 224 P154 et rituel du baptême des enfants en âge de 
scolarité n° 115, RR 358 p.49
« Désormais vous faites partie de son peuple, vous êtes membres du corps du Christ et vous participez à sa 
dignité de prêtre, prophète et roi. »
Rituel du baptême des petits enfants N° 101, RR 62.
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Annoncer

« Comment invoquer le Seigneur 
sans avoir d’abord cru en lui ? 

Comment croire en lui sans avoir 
entendu sa parole ? Comment entendre 
sa parole si personne ne l’a proclamée ? 
Comment proclamer sans être envoyé ? 
C’est ce que dit l’Écriture : Comme il 
est beau de voir courir les messagers de 
la Bonne Nouvelle ! » (Ro 10, 14-15)
Qui dit « annoncer » dit donc un 
« annonceur », un « énoncé »,  
un destinataire de l’annonce. 
Envisageons alors la réponse aux 
questions « Annoncer quoi ? A qui ? 
Comment ? Pourquoi ? Qui annonce ? »,  
en parcourant la Bible et des textes du 
Magistère.

z Annoncer quoi ?
Le psalmiste déjà nous met sur la piste : 
« Qu’ils sont grands, Seigneur mon Dieu, 
les projets et les miracles que tu as faits 
pour nous ! » (Ps 40,5)

Nous le savons Evangile signifie « bonne 
nouvelle ». C’est ce que dit l’ange aux bergers : 
« Soyez sans crainte, car voici, je viens vous 
annoncer une bonne nouvelle, qui sera une 
grande joie pour tout le peuple : aujourd’hui 
dans la ville de David un sauveur vous est né 
qui est le Christ Seigneur » (Lc 2,10-11)

Ce dont nous allons témoigner c’est bien du 
Christ et de sa Parole de vie.

z A qui et comment ?
Annoncer, proclamer… à celles et ceux qui ne le 
connaissent pas, évidemment… à tous, et par-
ticulièrement aux plus pauvres, à la suite du 
Christ, envoyé pour « proclamer aux captifs la 
libération et aux aveugles le retour à la vue, 
renvoyer les opprimés en liberté » (Lc 4,18).

Mais n’oublions pas, comme nous y invite ce 
passage de Paul VI : « Evangélisatrice, l’Eglise 
commence par s’évangéliser elle-même…  
elle a besoin d’écouter sans cesse ce qu’elle 
doit croire, ses raisons d’espérer, le com-
mandement nouveau de l’amour » (Evange-
lii nuntiandi n°15).

z Pourquoi ?
« Annoncer l’Evangile n’est pas un motif d’or-
gueil pour moi, c’est une nécessité qui s’im-
pose à moi : malheur à moi si je n’annonce 
pas l’Evangile ! » dit St Paul (1 Co 9,16).

C’est une nécessité impérieuse, une façon de 
mettre en pratique notre baptême qui nous 

l

Annoncer Jésus Christ,
c’est aller au cœur de la foi
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invite à suivre l’exemple du Christ-prophète 
en vivant en proximité avec nos frères afin 
de « promouvoir leur dignité et leur union 
fraternelle” (Vatican II - Ad gentes n°12)

z Qui annonce ?
Dans l’Ancien Testament les prophètes, 
comme Moïse ou Jérémie, nous sont présen-
tés comme les « porte parole » de Dieu, criti-
quant les rois pour leur mauvaise conduite, 
invitant le peuple à rester fidèle à l’Alliance 
avec Dieu et à la mettre en pratique.

Jésus sera aussi celui qui « annonce une année 
de bienfaits de la part du Seigneur » (Lc 4,19)

A la suite de l’Esprit, 1er acteur de l’évangé-
lisation, c’est toute l’Eglise qui annonce, 
comme le dit Jean-Paul II : « Au seuil du 
troisième millénaire, l’Eglise toute entière,  
pasteurs et fidèles, doit sentir plus fortement 
la responsabilité qu’elle a d’obéir au comman-
dement du Christ : « Allez dans le monde 
entier et prêchez l’Evangile à toutes les créa-
tures » (Mc 16,15), et de prendre un nouvel 
élan missionnaire ». (Christi fideles laïci n°64)

z Et pour nous aujourd’hui ?
Nous avons (re) découvert que le message 
que nous sommes appelés à porter (person-
nellement et en communauté) est celui de 
notre expérience et de notre foi ; c’est même 
bien plus qu’un message, une personne qui 
nous a touchés et convertis : le Christ, mort 
et ressuscité, vivant, lumière dans notre vie.

Assez facilement nous mettons donc dans 
« annoncer » tout ce qui touche à la catéchèse 
et à l’homélie, à l’enseignement ou au témoi-
gnage oral ; ce peut être aussi l’organisation 
de conférences, de temps de formation, et 
aussi notre témoignage au quotidien. Et si la 
vertu de l’espérance peut aller de pair avec l’an-
nonce, cela ne nous invite-t-il pas à regarder et 
à dire ce qui est en germe, pousse, va dans le 
« bon » sens, dans notre monde ?

N’oublions pas les actes : Jésus a posé des 
gestes de guérison, a fait des miracles et il 

a dit à ses disciples : « A ceci, tous vous recon-
naîtront pour mes disciples : à l’amour que 
vous aurez les uns pour les autres » (Jn 13,35).  
Les martyrs sont des témoins eux aussi, 
c’est même l’étymologie du mot.

On pourrait interpréter l’annonce comme 
une démarche qui n’irait que dans un seul 
sens : de l’énonciateur au destinataire ; or, 
il s’agit aussi de dialogue ! Nous sommes 
invités à nous laisser interroger et toucher 
par ceux que nous rencontrons ou catéchi-
sons, auprès de qui l’Eglise nous envoie et 
où l’Esprit nous précède. « Concrètement, 
l’Evangile ne sera vraiment accueilli que s’il 
rejoint les centres d’intérêt des personnes, 
répond à leur désir de vivre et de « mieux » 
vivre. Cela, on ne le découvre pas par de 
belles paroles mais dans une expérience de 
vie. C’est la joie des chrétiens d’annoncer le 
Christ et son Evangile comme une véritable 
nouveauté parce qu’ils en font l’expérience. 
L’Eglise commence par l’Annonce ! » (J. Rigal, 
in revue Prêtres diocésains, octobre 2005).

Philippe Saguez 
Service diocésain de la formation permanente

Une rencontre de préparation au mariage
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Annoncer :
Après avoir développé ce qu’est l’annonce en parcourant la Bible et les textes 
du Magistère, (cf. Le Dimanche N°4), voici maintenant des illustrations 

concrètes de la diversité des formes que l’annonce peut prendre au quotidien.

A la sortie d’un rassemblement de caté,  
les parents d’Amélie, de Julien et d’autres, 
confient à la catéchiste ou au prêtre : « Ce que 
vous avez raconté aux enfants, je n’y avais jamais 
pensé », « Nous, on a oublié tout ça, et c’est 
dommage de ne plus réfléchir à ce qu’on croit » 
ou encore « Nous sommes allés au cimetière en 
famille : quelle avalanche de questions ! »

De là, décision fut prise de monter un « caté 
des parents » en secteur Vallée d’Ancre. En jan-
vier 2006, une première rencontre rassemble 
une trentaine de parents sur le thème un peu 
provocant « croire, est-ce que c’est débile ? » 
Les participants décident eux-mêmes des 
thèmes abordés : « comment parler de la mort 
aux enfants ? », « comment la Bible a-t-elle été 
écrite ? », « les prophètes », « Dieu a-t-il créé le 
monde en 7 jours ? », l’encyclique « Dieu est 
amour », « pourquoi on souffre ? »… Après 
un temps d’expression libre, un apport (par-
fois avec un moyen pédagogique original),  
un débat, les rencontres se terminent autour 
d’un gâteau.

Les leçons de cette expérience ?
z	Pour annoncer, il faut commencer par 
écouter les gens… C’est le terrain où doit 
être semée la Bonne Nouvelle. Si on balance 
un message avant de connaître les préoccu-
pations des gens, on est à côté de la plaque !
z	Il ne faut pas se lasser d’annoncer :  
la relation de confiance créée, les questions 
viennent. Tous les parents du caté en sont, 
au mieux, au caté de leur enfance. Il y a du 
boulot !
z	On gagne au dialogue : pharmacien et 
gardienne d’immeuble, cadre et chômeur, 
parents de familles nombreuses et maman 
seule… viennent ensemble s’exprimer en se 
respectant.
z	La vérité apparaît dans la recherche, l’ou-
verture, le questionnement, le dialogue. Elle 
a pour nom Jésus-Christ, présent quand 
nous sommes réunis en son nom, qui 
marche à notre rythme comme sur la route 
d’Emmaüs.

Père Jean-Marie POITOUT

l
des exemples concrets

Le caté des parents

Marc, vous êtes l’un des animateurs,  
de quoi s’agit-il ?
Ces soirées se situent au début du chemine-
ment vers la célébration d’un sacrement (bap-
tême de bébé ou mariage). Elles se déroulent 
en quatre temps autour d’un diaporama :

Les soirées « A la (re) découverte de la foi 
chrétienne », à Abbeville

Marc
Lantreibeck
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•	 l’accueil, où chacun se présente et exprime 
ses convictions ;
•	une présentation de Jésus au travers de 
passages d’Evangile ;
•	un échange où chacun peut dire : « pour 
moi être chrétien c‘est… »
•	une conclusion en lien avec le Notre Père.

L’enjeu de cette initiative paroissiale ?
Dans un souci de respect mutuel, pré-
ciser aux parents ou aux couples ce que 
l’Eglise propose comme chemin à l’homme.  
Sans faire la morale, en allant plus loin que 
« écouter leur vie », il s’agit de leur permettre 
de mieux connaître Jésus-Christ et, pour 
nous, de vivre avec eux une certaine proxi-

mité qui témoigne de la proximité de Dieu.

Quelles limites ?
Les personnes accueillies ont du mal à 
prendre la parole, d’où un échange limité ;  
les conditions matérielles comptent aussi, 
une salle plus chaleureuse serait nécessaire.

Quels fruits, percevez-vous ?
Pour les participants, c’est difficile à dire, 
probablement repartent-ils avec une image 
de l’Eglise plus positive.
Pour les animateurs, une obligation de revi-
siter sa foi et la nécessité de faire le lien avec 
d’autres acteurs paroissiaux.

Propos recueillis par Philippe Saguez

Comment annoncez-vous Jésus Christ 
dans votre vie ?
Par une présence religieuse : les gens viennent 
facilement frapper à la porte, quand ils sont 
en difficulté, pour parler, pour demander un 
conseil. Parfois, c’est une annonce explicite à 
travers la catéchèse et les groupes bibliques, 
mais on annonce aussi le Christ en essayant 
de vivre l’Evangile dans notre vie quotidienne.

Par exemple ?
Dans notre manière d’accueillir : en visite à 
la maison de retraite, une parole, un geste, 
déjà, témoignent. Je n’ai pas forcément 
parlé du Christ, mais j’ai essayé d’être atten-
tive, comme lui ! Parfois, nous allons plus 
loin avec une Parole, une prière…

Au travail, notre présence annonce Jésus 
Christ. Par exemple, comme infirmière,  
en veillant au mieux au bien-être du malade et 
en l’écoutant. Sachant que je suis religieuse, 
ils abordent souvent des questions religieuses.

En étant vraie, en donnant le maximum 
dans mon travail à la maison de retraite et 
en étant imprégnée par la prière.

On peut être interpellées n’importe où : 
dans le train, dans le métro…

En fait, c’est tout simple : en étant attentive aux 
personnes rencontrées, tout le temps (enfin, on 
essaie !)… même en faisant les courses !

La communauté  
des cinq sœurs augustines de Moreuil

Il paraît qu’un jour, l’une de vous a été 
suivie sur le marché !

Oui. Un jeune se posait des questions sur le 
baptême. Un jour, il a vu une sœur sur le mar-
ché de Moreuil. Il l’a suivie et dix minutes après, 
est venu sonner… Appelée, la sœur responsable 
du catéchuménat l’a accueilli et a constitué une 
équipe autour de lui. Trois ans plus tard, il rece-
vait les sacrements de l’Initiation chrétienne : 
baptême, confirmation et eucharistie.

Finalement, annoncer, ça veut dire quoi ?
•	Aimer ;
•	Donner le meilleur de soi-même ;
•	Vivre l’Evangile au cœur du monde ;
•	Faire connaître l’amour de Dieu ;
•	Quelquefois aussi, parler de Lui…

Propos recueillis par Pascale Villette

On annonce  
même en faisant  
ses courses !
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Célébrer
Tous les baptisés, par l’onction du baptême, constituent le Peuple de Dieu ;  
par eux, la triple mission du Christ prêtre, prophète et roi se poursuit dans 

l’Eglise. Après avoir développé Annoncer (*), l’une des trois charges pastorales 
de l’Eglise, voici maintenant Célébrer, deuxième volet de la trilogie Annoncer-
Célébrer-Servir.

S ’adressant aux baptisés, l’apôtre Pierre écrit, 
dans sa première épître : « Approchez-
vous du Christ, pierre vivante rejetée 

par les hommes mais choisie et précieuse 
devant Dieu. Vous-mêmes, comme des 
pierres vivantes, entrez dans la construction 
de la Maison habitée par l’Esprit, pour consti-
tuer une sainte communauté sacerdota le, 
pour offrir des sacrifices spirituels agréables 
à Dieu, par Jésus Christ. » (1 P 2, 4-5).  
Par le baptême, les chrétiens sont appelés 
à devenir « communauté sacerdotale », à 
rendre un culte à Dieu, à « célébrer »… 

Célébrer, pourquoi ?
« Célébrer », en  latin « celebrare », signifie 
« rendre fameux, illustre, glorifier, louer, hono-
rer, fêter… ».

En christianisme, héritier du judaïsme, le 
culte est action de grâce : le chrétien recon-
naît que Dieu fait grâce, il accueille ce don 
et il rend grâce… : il loue, il glorifie, il fait 
connaître le nom du Dieu de Jésus Christ.

Qui célèbre ?
Dans l’Ancien Testament, l’ancienne alliance, 
le prêtre est celui qui est appelé pour 
être au service du culte rendu à Dieu, il 
présente à Dieu les offrandes, les sacrifices.  
Il demande à Dieu le pardon pour les fautes 
du peuple. Il est aussi au service de la Parole. 
Il est l’intermédiaire entre le peuple et Dieu.

Dans le Nouveau Testament, nouvelle 
alliance, Jésus Christ est l’unique médiateur, 

le seul grand prêtre.
Il est tout entier consacré au Père. Il mani-
feste son intimité avec Dieu (nous sommes 
loin des rites des prêtres du peuple d’Israël). 
Il appelle Dieu « Abba ». Il fait une offrande 
mais c’est celle de sa vie. Ce don, ce sacrifice 
unique, parfait, remplace tous les sacrifices. 
(cf épître aux Hébreux)

Aujourd’hui, Peuple de Dieu, 
nous sommes le « Corps du Christ ».
« Incorporés » à Jésus Christ, les baptisés, unis 
à Lui, sont appelés à faire de toute leur vie un 
sacrifice d’action de grâce (cf. Rm 12, 1-2). Par-
lant des fidèles laïcs, le Concile déclare : « Toutes 
leurs activités, leurs prières et leurs entreprises 
apostoliques, leur vie conjugale et familiale, 
leurs labeurs quotidiens, leurs détentes d’esprit 
et de corps, s’ils sont vécus dans l’Esprit de Dieu, 
et même les épreuves de la vie, pourvu qu’elles 
soient patiemment supportées, tout cela devient 
offrandes spirituelles agréables à Dieu par Jésus-
Christ (cf. 1 P 2,5)… » (Lumen Gentium 34)

l
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Comment ?
C’est par toute sa vie que le chrétien exerce son 
« sacerdoce », le culte « en esprit et en vérité » 
(Jn 4, 23). La liturgie ne sera donc pas un 
à-côté de la vie ; vie et liturgie s’interpénètrent. 
Le chrétien, découvrant les dons de Dieu dans 
sa vie, en fait un « sacrifice de louange ».

z Cela s’exprime avant tout dans l’assemblée 
eucharistique : Comme le disait Justin (« 1ère 
apologie 67, 3-7 » v 150 à Rome), le dimanche, 
jour du soleil, a toujours été un temps fort pour 
se rassembler et célébrer Jésus Christ mort et 
ressuscité, rendre grâce à Dieu et porter devant 
lui toute la vie du monde : « ce pain et ce vin, 
fruit de la terre et du travail des hommes » offerts 
« pour la gloire de Dieu et le salut du monde ». 
D’où l’importance de traduire dans la liturgie 
les événements (mot d’accueil, prière univer-
selle, offertoire…).

Le prêtre, uni à toute la communauté, rend 
gloire à Dieu en chantant : « Par lui, avec Lui 
et en Lui, à Toi Dieu le Père tout-puissant dans 
l’unité du Saint Esprit »

En vivant ce « sommet de la vie chrétienne », 
nous avons déjà un « avant-goût du ciel » 
(Sacrosanctum Concilium 8)

z Dans la prière personnelle ou commu-
nautaire, notre vie est aussi relation à Dieu, 
communion avec lui : en écoutant la Parole de 
Dieu et en portant, dans la prière, les joies et 
les peines des hommes de ce temps, en reli-
sant nos vies pour y découvrir les traces de 
Dieu…

La liturgie des heures est un exemple privi-
légié de cette louange.

Par les sacrements de l’initiation chrétienne, 
nous sommes tous responsables de cette 
fonction sacerdotale. Dans notre Eglise dio-
césaine d’Amiens, un membre du bureau de 
l’équipe d’Animation Pastorale pourra être 
appelé à veiller à la qualité du « Célébrer » : 
invitation à la prière, qualité des célébrations 
de la Parole, célébration des sacrements, 
célébration d’espérance pour les funérailles 
et autres initiatives qui disent que Dieu est 
présent à la vie des hommes…

« Voici le temps où Dieu fait grâce à notre terre, 
voici le temps de rendre grâce à notre Père, voici 
le temps de vivre en grâce avec nos frères… »

Pascale VILLETTE
Service dioc. de la formation permanente

(*) (cf. Le Dimanche N°4 et N°6)
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Structure d’un Office
Tout commence par un cri vers Dieu : « Dieu, 
viens à mon aide ! Seigneur, à notre secours. »

Puis viennent : une hymne chantée ; des 
psaumes cantilés ; la parole de Dieu et le 
répons (la réponse sous forme de refrain 
après un temps de silence) ; une prière de 
louange ou d’intercession ; le Notre Père qui 
rassemble tout. L’Office se termine par un 
cri de louange ou une bénédiction.

Au Carmel : célébrer ensemble 
la prière des heures
La communauté du carmel consacre quatre 
heures par jour à la célébration en commun de 
la prière des heures, plus deux heures à l’orai-
son, prière personnelle ensemble à la chapelle.  
Sœur Geneviève et sœur Marie-Thé (au Carmel 
depuis respectivement 33 ans et 20 ans) parlent de 
la place de la célébration dans la vie des carmélites.

Ce rythme de prière est le signe d’une vie qui 
essaie pour chacune de devenir tout entière 
prière. Le centre de toute notre vie, c’est de célé-
brer Jésus qui nous sauve, la vie plus forte que 
la mort, la présence de Dieu avec nous hier, 
aujourd’hui et demain. Nous prions au nom 
de Jésus-Christ. C’est sa prière qui s’accom-
plit aujourd’hui par nous individuellement 
et communautairement. Réciter l’Office, 
la prière des heures, ça fait partie de notre 
lettre de mission comme communauté 
contemplative.

La prière des psaumes nous fait entrer dans 
la prière de l’Eglise et du monde, qui dépasse 

notre communauté. Elle est très ancienne, 
Jésus lui-même a prié les psaumes. Ils sont 
faits pour être chantés, la mélodie accom-
pagne la parole. Chanter fait aussi l’unité de la 
communauté. Nous disons toutes ensemble 
la même parole, ce qui nécessite de nous écou-
ter, d’entrer en harmonie. Cette prière des 
psaumes laboure notre cœur pour recevoir la 
parole de Dieu qui est au cœur de la célébra-
tion. L’Office est toujours sous la forme d’un 
dialogue entre Dieu et nous, et nous vivons la 
liturgie des heures dans le rayonnement de 
l’Eucharistie célébrée chaque jour.

A tour de rôle, une sœur remplit le ser-
vice de semainière : elle conduit, préside 
la prière de la communauté pendant une 
semaine ; service important à travers lequel 
nous exerçons notre fonction sacerdotale. 
Dans la prière d’intercession, nous prêtons 
notre voix à l’Eglise en priant pour le monde 
et pour les personnes qui se confient à nous. 
Le lien avec le diocèse est très important. 
Nous communions aux intentions, orienta-
tions, soucis de l’Eglise de la Somme.

Célébrer à plusieurs moments de la journée 
nous oblige à nous décentrer personnelle-

Après avoir développé les fondements de « Célébrer » (cf. Le dimanche N°8), 
en voici maintenant deux illustrations : au Carmel et avec les enfants.

l

Célébrer : 
des exemples concrets
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ment et communautairement. Chacune 
s’ouvre à ce qui va faire l’unité du corps 
dans l’acte de célébrer. En ce sens la litur-
gie construit la communauté. La célébration 
nous rejoint dans la profondeur de nous-
mêmes. Notre Office manifeste comment 
nous vivons et recevons la Parole de Dieu. 
Nous habitons les célébrations, les temps 
liturgiques, jour après jour. Prier nous 
est demandé dans notre consécration reli-
gieuse et en même temps, ça nous fait vivre.

La liturgie nourrit notre prière personnelle 
et réciproquement. C’est toute notre vie qui 
est appelée à devenir liturgie et chemin de 
foi, d’espérance et de charité.

Célébration d’éveil à la foi
Romane, Charlotte et Rémi arrivent à la salle 
paroissiale, accompagnés de leurs parents.  
Ils viennent rejoindre d’autres enfants pour 
une célébration d’éveil à la foi. Après un jeu 
d’observation, ils vont écouter l’histoire de 
Jésus qui guérit un aveugle. Ils vont réagir, 
chanter, illustrer par des gestes, faire silence, 
prier et fabriquer une paire de lunettes en car-
ton. Surprenant pour une célébration !

Pourquoi est-ce si important de célébrer 
avec les petits enfants ?
Toute leur vie est éveil à la foi. Leurs parents 

les éveillent à la vie et ils s’émerveillent avec 
eux, ils jouent avec eux, les aident à réfléchir, 
à faire attention aux autres ; parfois ils leur 
parlent de Dieu. C’est important, c’est avec 
tout cela qu’ils viennent à la célébration.

Ensuite, on ne vient pas célébrer seul, être 
à plusieurs donne une dimension commu-
nautaire. « Lorsque deux ou trois sont réunis 
en mon nom, je suis au milieu d’eux. », nous 
dit Jésus. Au cours de la célébration, on se 
met à l’écoute de la parole de Dieu. Avec les 
petits enfants, on utilise son corps, ses sens 
pour recevoir cette parole, pour s’en impré-
gner. Lorsque cette parole nous rejoint,  
on peut alors entrer en relation avec Celui 
qui l’habite, on peut établir un dialogue, 
proposer une réponse, prier.

Ainsi, dans la célébration, se rejoignent la 
vie, la communauté, la parole et la prière. 
La célébration est une étape sur un che-
min d’éveil. Pour que l’enfant vive de ce 
qu’il vient de célébrer, l’envoi, lui aussi, est 
important. C’est pourquoi l’enfant repart 
souvent avec un objet ou une image qui lui 
rappellera ce qu’il a découvert.

Petit à petit, le petit enfant entouré de sa 
famille pourra avancer sur ce chemin de foi.

Odile Masquelier
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Servir pourquoi ?
Tout homme est une histoire sacrée. Cette 
affirmation nous invite à reconnaître la pré-
sence de Dieu dans la vie de chacun de ceux 
que nous rencontrons. En prenant soin de 
tous ceux qu’afflige l’infirmité humaine, les 
chrétiens tournent leur regard vers le Christ 
qui s’est identifié à celui qui souffre. (Mt 
25 ou Lumen Gentium 8). Participer, avec 
tous les hommes, à la construction de la 
paix dans un souci de justice et de solida-
rité, c’est servir le Royaume. « Nous avons 
l’impérieux devoir de nous faire le prochain 
de n’importe quel homme et, s’il se présente 
à nous, de le servir activement » (Gaudium 
et Spes 27)

Qui sert ?
z Ancienne alliance
Le serviteur du Seigneur sait ce que Dieu 
attend de lui : aimer l’étranger, prendre soin 
de la veuve et de l’orphelin. Le roi et les chefs 
du peuple appelés « bergers » sont dénoncés 
parce qu’ils ne savent pas prendre soin de la 
brebis blessée. C’est un choix que de servir 
Dieu et non pas les idoles. Ce choix se tra-
duit souvent par le service du temple et par 
l’annonce du message. Aussi les prophètes 
sont des serviteurs. (2)	

z Nouvelle alliance
- Jésus Christ est le vrai berger. Lui, le maître, 
est venu non pour être servi mais pour ser-
vir en donnant sa vie. Il va à la recherche 

de la brebis perdue et conduit celles qui ne 
sont pas de son enclos. Il annonce la Bonne 
Nouvelle en guérissant les malades. (3)

- Et nous :
« Par leur appartenance au Christ, Sei-
gneur et Roi de l’Univers, les fidèles laïcs 
participent à son office royal, et sont appe-
lés par Lui au service du Royaume de Dieu 
et à sa diffusion dans l’histoire » (Christi 
fideles laïci 14). L’Eglise est appelée, en 
vertu même de sa mission évangélisatrice, 
à servir l’homme. « Par leur compétence 
dans les disciplines profanes et grâce à leur 
action, élevée à une valeur surnaturelle par 
la grâce du Christ, les laïcs doivent de toutes 
leurs forces contribuer à la mise en valeur 
des biens créés, selon le commandement 
donné par le Créateur et à la lumière de sa 
Parole ; et cela grâce au travail humain, à 
la technique et à l’œuvre civilisatrice, pour 
l’utilité de tous les hommes sans exception.  

Opération « Bouge ta planète » du CCFD

« L’Eglise, en tant que famille de Dieu, doit être aujourd’hui comme hier, un 
lieu d’entraide mutuelle et, en même temps, un lieu de disponibilité pour servir 

aussi les personnes qui, hors d’elle, ont besoin d’aide. », Benoît XVI dans DCE (1). 
Après avoir développé deux charges pastorales de l’Eglise, Annoncer et Célébrer 
(Le Dimanche N°4,6,8 et, 10), voici maintenant Servir, dernier volet de la trilogie 
Annoncer-Célébrer-Servir.

l
Servir
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Soirée solidarité  
« Bol de soupe ».

Ils travailleront aussi à répartir plus équi-
tablement ces biens entre les hommes et 
à faire servir ces mêmes biens au progrès 
universel, dans la liberté humaine et chré-
tienne. Ainsi le Christ, par les membres de 
l’Eglise, illuminera toujours davantage la 
société humaine tout entière de sa lumière 
salvifique » (Lumen Gentium 36).

Par le dialogue. Nous nous souvenons que 
l’homme est la première route que l’Eglise 
doit suivre pour l’accomplissement de sa mis-
sion. Sans détourner notre regard de la vision 
de ce monde contemporain, nous sommes 
invités à perfectionner notre dialogue pour 
qu’il puisse servir à la cause de la paix entre 
les hommes. (cf Ecclesiam suam 110)

Par la charité. La construction d’un ordre 
juste, par lequel est donné à chacun ce qui lui 
revient, est un devoir fondamental que nous 
devons affronter. Une action concrète, pour 
répondre à une personne qui a besoin d’aide, 
reste insuffisante si l’amour de l’homme n’est 
pas perceptible. « S’il me manque l’amour je 
ne suis qu’un cuivre qui résonne », dit saint 

Paul. Dans la famille humaine, personne 
ne doit souffrir par manque du nécessaire. 
L’amour est le service que l’Eglise réalise 
pour aller constamment au-devant des souf-
frances et des besoins, même matériels,  
des hommes (DCE*)

Par la justice. Les pauvres ont besoin de jus-
tice. Les « œuvres de charité » ne sauraient 
être une manière de se soustraire à l’instau-
ration de la justice pour avoir la conscience 
en paix. Elles peuvent contribuer à maintenir 
les conditions existantes alors qu’il faudrait 
créer un ordre juste. L’engagement pour la 
justice intéresse profondément l’Eglise qui 
reconnaît qu’il y aura toujours des situa-
tions de nécessité matérielle pour lesquelles 
une aide est indispensable, manifestant un 
amour concret pour le prochain (DCE).

Dans l’animation pastorale
Dans l’équipe qui aura en charge la pasto-
rale de la paroisse, une personne incarnera 
ce souci du faible et du pauvre (avec le Ser-
vice Evangélique des Malades ou le CCFD…)  
et portera la charge du service. Ce « serviteur » 
interroge sans relâche la paroisse sur sa capa-
cité à se soucier du plus petit (par exemple : 
comment intégrer ceux qui ne peuvent pas 
se déplacer dans les célébrations domini-
cales ?), et vérifie que tout est mis en œuvre 
pour que la justice et la charité des parois-
siens témoignent effectivement de l’amour 
du Père pour tous les hommes. En outre,  
la personne chargée de la coordination pasto-
rale veillera à la bonne marche de la paroisse 
dans un souci de coordination de toutes les 
activités, avec à l’esprit cet aiguillon de la 
personne défavorisée qui appelle à l’aide.

Abbé André DAMAY
Service diocésain de la formation permanente

(1) DCE = Deus Caritas Est ou encyclique « Dieu Est Amour »
(2) (Dt 10,12-19), (Ex22, 20-22), (Ez 34), (Jos 24,15),  
(Ez 44), (Jer 35,15) (3) (Jn 13,13), (Mc 10,45), (Mt 18,12), 
(Jn 10,16), (Mt 4,23)
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En temps que 
diacre, la ques-
tion du service 
a une résonance 
p a r t i c u l i è r e 
dans mon cœur. 
Si le chemine-
ment durant le 
discernement 
permet de déga-
ger des pistes, 
c’est l’ordina-
tion qui marque 

l’envoi : se laisser saisir par Dieu, accepter 
de lâcher prise dans une confiance totale.

« Car c’est un exemple que je vous ai donné 
pour que vous fassiez, vous aussi, comme 
moi j’ai fait pour vous. » Jn 13,15. Pour 
le chrétien, le service du prochain est la 
mesure qui permet de vivre dans une pleine 
relation avec Dieu.

La dimension du service nous permet la 
rencontre. Aller vers son prochain dans un 
esprit de service, c’est aller à la rencontre de 
Dieu. Visage de Dieu qui se laisse décou-
vrir au travers de celui ou celle qui che-
mine auprès de nous et qui se laisse servir.  
Mais sachons nous laisser rejoindre, nous 
sommes tous pauvres de quelque chose. 
Nous sommes tous dans la situation d’avoir 
à recevoir. Visage de Dieu qui se penche sur 

nous avec une tendresse sans égale. Solli-
citude d’un père qui jamais n’abandonne.  
Le service est le meilleur chemin à emprun-
ter pour vivre en Dieu.

La première grâce de l’ordination a été la 
découverte d’une autre vision du peuple 
de Dieu : se retourner physiquement après 
l’ordination et être face à l’assemblée réunie, 
visage de Dieu. Se retourner pour contem-
pler les portes de l’église ouvertes ! Appel à 
sortir pour vivre de la charité.

Sortir au monde mais vivre aussi de l’Eglise, 
des sacrements, en particulier de l’eucha-
ristie, source et sommet. Par le service 
des tables, de la Parole et de l’eucharistie,  
je vis un service humble qui souligne com-
bien l’annonce de la Parole, le service des 
pauvres et des sans voix restent la priorité. 
L’Esprit Saint entraîne dans un élan sur des 
chemins qui n’étaient pas forcément prévus. 
Dans ma vie professionnelle, au cœur de 
l’hôpital, la seule voie possible, c’est de m’im-
merger dans cette « communauté ». Laisser 
perler la joie de vivre de la Bonne Nouvelle et 
témoigner de l’Eglise qui aime l’humanité.	

Sans le service, nous ne sommes que des 
cymbales retentissantes. Il s’agit de « conti-
nuer, sous l’impulsion de l’Esprit consola-
teur, l’œuvre même du Christ venu dans le 
monde (…) pour servir, non pour être servi » 
(Gaudium et spes, 3).

Après avoir développé ce que veut dire SERVIR (cf. Le Dimanche N°12),  
voici maintenant des illustrations concrètes de formes que le service peut 

prendre au quotidien.

l

Servir :
Des exemples concrets

Un diacre témoigne :  
comment je vis la dimension du service
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Si la question du service est au cœur des EAP, 
si chaque communauté se pose la question 
d’être un membre actif de la charité dans 
l’Eglise servante, nul doute qu’aucune entrave 
ne sera mise pour que l’Esprit Saint nous 

guide vers les eaux profondes de la mission.

« Venez derrière moi, je ferai de vous des 
pêcheurs d’hommes » Mc 1,17.

Sylvain Charbonnel

Françoise, vous 
êtes maman de 5 
enfants, agricul-
trice, vous êtes 
très engagée sur 
la paroisse St 
Gilles d’Authie-

Maye à Crécy en Ponthieu et à la Croix 
Rouge depuis plus de 15 ans. Pourquoi cet 
engagement ?

C’est un engagement de baptisée, en réfé-
rence à cette parole de l’Evangile « Ce que tu 
fais au plus petit, c’est à moi que tu le fais ». 
J’ai reçu une éducation qui promouvait le 
sens du partage.

Soutenir des personnes qui peinent me 
remet en question et m’apporte beau-
coup. Cela m’incite à l’humilité : il ne faut 
pas attendre de merci… même si parfois,  
quelques années après avoir été aidée, telle 
ou telle personne revient en disant « j’ai été 
aidée ; à mon tour j’apporte quelque chose 
pour d’autres ».

Cela enrichit aussi mon couple et incite nos 
enfants à partager. Ma fille est assistante 
sociale : mon engagement n’y est peut-être 
pas pour rien.

Pourquoi à la Croix Rouge ?
J’avais demandé à quelqu’un de cette asso-
ciation de venir témoigner auprès de mon 
groupe de caté. J’ai aussi été sollicitée par 
quelqu’un avec qui je collaborais au sein 
de la municipalité. Il est important que les 
chrétiens soient insérés dans la société, 
par exemple dans les associations, les 
conseils municipaux, et pas seulement dans 

les structures de l’Eglise. Il y a quelques 
années, pendant l’Avent, nous avions pro-
posé aux paroissiens de déposer au fond 
de l’église des denrées pour composer des 
colis alimentaires. Cela a permis de sensibi-
liser à l’attention aux personnes en situation 
précaire dans notre environnement proche. 
Nous sommes 
allés aussi quê-
ter chez les gens 
eux-mêmes. Ce 
fut une expé-
rience très riche 
qui nous a per-
mis de découvrir 
des personnes 
en souffrance 
physique ou 
morale et de les 
écouter.

Qu’est ce qui est pour vous motif d’espé-
rance ?
Nous accueillons de plus en plus de jeunes 
couples qui sont en rupture de leur milieu 
familial. Heureusement les choses ont 
changé : des clubs, des troupes de théâtre 
acceptent de mettre en place des activités ou 
représentations au profit de la Croix Rouge. 
Nous travaillons aussi en réseau entre les 
différentes antennes de la Croix Rouge. 
J’espère que nous développerons nos liens 
avec d’autres structures caritatives.

Propos recueillis par Philippe Saguez

La proximité avec les plus pauvres, un engagement 
de baptisée : rencontre avec Françoise Dubois.
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Pour nous permettre de poursuivre notre 
chemin de proximité vers tout homme et 
vers Jésus-Christ, je voudrais redire com-
bien nous sommes hommes et femmes 
en chemin. L’homme est un pèlerin sur 
cette terre. Il part sans cesse à la rencontre 
de l’autre. Il est aussi invité à marcher à sa 
propre rencontre. Il est sollicité pour ouvrir 
son cœur à un Dieu qui n’a de cesse de se 
rendre proche de chacun. En Jésus-Christ, 
Dieu a ouvert des épousailles éternelles avec 
l’humanité. 

Jésus-Christ, notre chemin
En Jésus-Christ, Dieu habite chez les 
hommes. Il prend définitivement le chemin 
de tout homme. Le sein de Marie devient le 
tabernacle de la présence de Dieu. Qu’il est 
grand le chemin de Dieu chez les hommes ! 
Qu’il est grand le chemin des hommes chez 
Dieu !

Jésus-Christ a parcouru les chemins de la 
Galilée et de Judée en passant par la Sama-
rie. Il a ouvert les chemins de Dieu a tout 
homme quel que soit son origine, son 
peuple, sa nation, sa religion et sa position 
sociale. Il a payé de sa personne l’annonce 
de sa filiation unique avec Dieu son Père.  
Il a vaincu en sa personne l’ennemi de l’hu-
manité, la mort. Il est le vivant et nous par-
tage la vie même de Dieu.

Tout au long de l’année 2006-2007, notre revue diocésaine le Dimanche 
nous a présenté le triptyque de la vie ecclésiale : annoncer, célébrer, servir. 

Nous avons été invités à réfléchir sur l’importance de ce trépied  pour la vie de 
nos communautés chrétiennes. Nous avons lu  de nombreuses expériences qui 
manifestent comment chaque élément est mis en œuvre. C’est une belle richesse 
de notre vie diocésaine qui  nous est présentée dans le Dimanche. 

l

Une Eglise diocésaine
en marche

Ces piliers de la vie chrétienne enracinent 
notre foi dans la grande tradition de 
l’alliance. Jésus-Christ traversa les che-

mins du monde en annonçant l’amour infini 
de son Père. Dès l’aube des temps nouveaux,  
les chrétiens se rassemblèrent des quatre 
coins des villes et villages  pour célébrer Jésus-
Christ ressuscité. Le jour du Seigneur est 
devenu le cœur de la semaine.  Jésus-Christ 
s’est fait le serviteur de toute humanité et 
nous invite à devenir serviteur de tous et par-
ticulièrement des plus petits et des pauvres.

Aujourd’hui, au cœur des immenses muta-
tions du monde et de l’Eglise, nous sommes 
invités à prendre inlassablement le chemin 
de l’Homme nouveau, Jésus-Christ. 
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Annoncer
Parmi tous ceux qui l’ont suivi dans les pre-
mière décennies des communautés chré-
tiennes, Paul prend une place toute particu-
lière. Il est l’annonceur intrépide de ce Dieu 
crucifié et vivant. Il est l’apôtre de l’Evangile. 
Sur terre et sur mer,  il a  parcouru des mil-
liers de kilomètres pour annoncer la Bonne 
Nouvelle aux confins du bassin méditerra-
néen. Abattu, rompu, naufragé, flagellé et 
lapidé il n’a eu de cesse de fonder des com-
munautés nouvelles. Il a pris le temps de 
demeurer auprès de ses frères chrétiens 
pour les consolider dans leur foi naissante. 
Comme son Seigneur, il a livré sa vie au 
terme d’une vie riche et  féconde. Paul, 
l’apôtre des nations est notre modèle pour 
l’aujourd’hui de notre vie missionnaire.

Célébrer
L’annonce de la Bonne Nouvelle se fait aussi 
invitation à célébrer ensemble la présence 
du Christ ressuscité dans nos vies. Depuis 
de nombreuses décennies, nous avons vécu 
notre foi chrétienne d’une manière trop indi-
viduelle. Aujourd’hui, nous redécouvrons la 
nécessité de faire communauté. Nul ne peut 
se dire chrétien s’il vit sa foi  d’une manière 
isolée. Le jour du Seigneur, les chrétiens 
sont invités à se retrouver ensemble pour 
célébrer leur Seigneur. Ils quittent leur mai-
son, leurs habitudes, parfois leur famille ou 
leurs amis pour se rassembler. 

Ils apportent leur vie quotidienne, leur joies 
et leurs peines. Lors de l’eucharistie, au cours 
de la demande de pardon, de la prière univer-
selle,  de la procession des dons, de l’action de 
grâce, ils offrent au Seigneur ce qu’ils sont. La 
source et le sommet de la vie chrétienne est 
bien l’eucharistie qui rassemble toute la com-
munauté chrétienne. Le peuple de Dieu est  
constitué corps du Christ. La Parole de Dieu 
proclamée et entendue est présence de Dieu. 
Le corps et le sang du Christ sont présence 
unique de Jésus-Christ. Chaque fois que nous 
nous rassemblons, que nous prions, que nous 

ouvrons les Evangiles, Dieu est présent au 
milieu de nous. Quand nous luttons contre 
l’oppression et l’injustice, Dieu est à nos côtés. 

Servir
Sur la route de Jéricho à Jérusalem, beau-
coup sont pressés d’arriver au terme de leur 
voyage. Certains sont à l’affût de la moindre 
opportunité pour agresser le voyageur. L’un 
d’entre eux est laissé pour mort. Un autre, 
étranger, s’arrête, prend soin et confie le 
blessé à l’auberge voisine. 

Le service de la charité n’est pas facultatif.  
Il ne s’exerce pas quand il reste du temps.  
Des figures telles que Mère Teresa, l’Abbé 
Pierre, Sœur Emmanuelle, le père Pedro 
disent l’urgence du souci des pauvres. Leur 
témoignage touche le cœur. Leurs gestes, leurs 
sourires, leurs luttes sont paroles de vérité au 
cœur de l’homme abattu, laissé pour compte 
et mis de côté. Elles suivent leur Seigneur,  
Jésus-Christ. Il s’est fait le serviteur qui a pris 
soin de redonner à tout homme sa dignité.

Ouverture
Annoncer, célébrer, servir : 
tels sont les trois piliers 
de toute communauté 
d’Eglise. Si l’annonce de 
la Bonne Nouvelle se fait 
urgence, si toute célébra-
tion rend gloire à Dieu et 
aux hommes, le service 
de la charité envers le plus 
pauvre est interpellation 
pour l’aujourd’hui de notre vie chrétienne.

Dans les mois et les années à venir, nous 
aurons à cœur de poursuivre notre réflexion 
sur ces bases de notre vies chrétiennes. Nous 
saurons partager les richesses de nos expé-
riences d’annonce, de célébration et de service. 

Alors notre Eglise diocésaine sera une 
Eglise en marche sur la route des hommes, 
route de Dieu.

+ Jean-luc BOUILLERET, Evêque d’Amiens



Dans la préparation, on veillera à bien ma-
nifester que c’est une équipe qui est consti-
tuée. La personne qui reçoit une charge est 
membre d’une équipe qui est responsable 
solidairement.

On sera attentif aux chrétiens de la paroisse 
et on veillera aussi à la dimension aposto-
lique et missionnaire de cette installation.  
En effet des membres de la paroisse n’ont 
sans doute jamais entendu parler des 
Equipes de Conduite Pastorale.

Sources : 	  
Livre des bénédictions, n°328 à 337, 369-370, 
385-386, 400-401
Missel Romain (format carré) Ed. 1977, pages 910-
924, 929-933, 942-944, 981-982, 998-1002

I.	Propositions pour le rite 
d’entrée

1. Rappel des trois sacrements de l’ini-
tiation chrétienne : baptême, confirma-
tion et eucharistie (aspersion éventuelle, 
cierge pascal…)

2. Appel des personnes recevant une 
charge missionnaire.

 a  Le prêtre responsable de la paroisse 
(curé, modérateur ou administrateur) est 

Propositions pour la liturgie  
d’installation de l’Equipe 
de Conduite Pastorale

L’Evêque ou son délégué préside la célébration liturgique qui a lieu lors d’une 
eucharistie dominicale.

Vous trouverez ci-dessous un schéma pour préparer l’installation liturgique de 
l’Equipe de Conduite Pastorale. Ce document se propose d’aider les paroisses à 
bien saisir le sens missionnaire des Equipes de Conduite Pastorale. Il offre assez de 
souplesse pour laisser place aux particularités locales et au choix des participants.

l

appelé par l’évêque ou son délégué.

L’évêque : Père N. au jour de votre ordina-
tion sacerdotale, vous êtes devenu prêtre 
de Jésus Christ pour enseigner, conduire et 
sanctifier la part du peuple de Dieu qui vous 
est confiée.
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Le pouvoir du sacrement vous rend serviteur 
de la communion, vous appelle à soutenir 
la foi et fait de vous un envoyé de l’Evangile 
auprès de tous les hommes.

Vous avez la charge de faire grandir dans 
leur vie de baptisés et de confirmés les chré-
tiens de la paroisse N.

Vous lui êtes donné comme pasteur propre. 
Que le Christ, unique prêtre, vous assiste et 
vous guide.

(L’évêque invite le prêtre à venir auprès de lui).

 b   Les cinq personnes recevant une charge 
missionnaire (annoncer, célébrer, servir, coor-
donner et pourvoir à la vie matérielle et écono-
mique) On peut commencer par l’appel de ces 
personnes. Elles sont appelées par le prêtre. 
On rappelle brièvement comment elles ont 
été désignées et qui elles sont. Elles quittent 
leur place et viennent dans le chœur.

3. Conclusion par l’évêque.
Aujourd’hui, par cette célébration, nous 
renouvelons ce qui se passait dans l’Eglise 
primitive lorsqu’elle envoyait avec joie 
quelques-uns de ses membres chez des 
peuples divers pour encourager leurs frères 
dans la foi, et pour venir en aide à ceux qui 
ne connaissaient pas encore le Christ, ou 
bien lorsqu’elle confiait des responsabili-
tés à quelques-uns de ses membres pour 
les aider à vivre selon l’Evangile. Donner à 
ces frères et à ces sœurs des charges pour 
notre communauté dans l’Eglise rend plus 
intimes les liens de notre communion qui 
se manifeste dans la prière avec le diocèse 
d’Amiens.

II. Choix d’oraisons
1. Dieu qui veux te faire connaître de tous 
les hommes / et les accueillir dans ton 
Royaume, / Regarde l’étendue des champs 
à moissonner : / Envoie des ouvriers en 
grand nombre / qui annoncent l’Evangile à 
toute créature, / servent leurs frères / et té-
moignent de ton amour, / afin que, de tous 

les peuples de la terre, / naisse et grandisse 
un peuple nouveau / que ta Parole assemble 
/ et que tes sacrements soutiennent / Par 
Jésus, le Christ, notre Seigneur.

2. En toutes les Eglises disséminées sur 
terre, / tu veux, Seigneur, rendre visible 
l’unique Eglise du Christ, / son Eglise sainte, 
catholique et apostolique ; / Garde les prêtres 
et les fidèles unis à leur évêque, / rassemble-
nous dans l’Esprit-Saint / par l’Evangile et 
l’Eucharistie, / si bien que l’Eglise d’Amiens 
/ soit une image de l’Eglise universelle / et 
le signe du Christ présent dans le monde. / 
Par Jésus Christ.

3. Pour le bien de tous et pour ta gloire, Sei-
gneur, / tu as voulu que chaque membre de 
ton peuple / te serve selon sa grâce et les ap-
pels de l’Esprit ; / Accorde à chacun de trouver 
sa fonction dans l’Eglise, / en vue de consti-
tuer avec ses frères / le corps de Jésus Christ 
Lui qui…

4. Tu as voulu, Seigneur, que la puissance de 
l’Evangile / travaille le monde à la manière 
d’un ferment ; / Veille sur tous ceux qui 
ont à répondre à leur vocation chrétienne / 
au milieu des occupations de ce monde : / 
qu’ils cherchent toujours l’Esprit du Christ,  
/ pour qu’en accomplissant leurs tâches 
d’hommes, / ils travaillent à l’avènement de 
ton Règne. / Par Jésus Christ…

5. Dieu qui as envoyé la vraie lumière dans 
ce monde / en lui donnant ton propre Fils,  /
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ne cesse pas de communiquer aux hommes 
/ ton Esprit, porteur des semences de vérité. 
/ Qu’il les répande au cœur de chacun pour 
y susciter la foi : / que tous, renaissant d’un 
même baptême, / forment un seul peuple 
dans le Christ. / Lui qui…

6. Seigneur, pour que l’œuvre du Christ / se 
poursuive jusqu’à la fin des temps, / tu as 
fait de ton Eglise / le signe du salut que tu 
offres à tout homme ; / ouvre l’intelligence 
de tes fidèles : / fais-leur comprendre que 
tu les as choisis / pour l’évangélisation du 
monde ; / de sorte que naisse et grandisse / 
de tous les peuples de la terre, / le peuple de 
tes enfants. / Par Jésus Christ…

7. Dieu qui est l’unité parfaite, / Dieu qui est 
le véritable amour, / donne à tes enfants, un 
seul cœur et une seule âme, / afin que le corps 
de ton Eglise / en reçoive une vitalité plus 
grande : / Puisqu’elle est le rassemblement de 
tes fidèles, / fais que leur communion frater-
nelle renforce son unité. /  Par Jésus Christ…

III. Après l’oraison
Remise de la charge de coordinateur et de 
délégué à la vie matérielle et économique.

1. Le curé appelle la personne qui reçoit la 
charge de coordinateur (trice) au sein de 
l’Equipe de Conduite Pastorale. Elle vient 
devant l’évêque.

L’évêque : N. acceptez-vous de recevoir pour 
trois ans la charge de coordinateur (trice) au 
sein de l’Equipe de Conduite Pastorale ?
Le (la) coordinateur (trice) : Oui, je l’accepte.

L’évêque : acceptez-vous de servir la com-
munion entre les membres de l’Equipe de 
Conduite Pastorale dans le dialogue et la 
convivialité ?
Le (la) coordinateur (trice) : Oui, je l’accepte.
L’évêque : Que le Christ vous accompagne !

2. Le curé appelle la personne qui reçoit la 
charge de la vie matérielle et économique.

Elle vient devant l’évêque.

L’évêque : N. acceptez-vous au sein de l’Equipe 
de Conduite Pastorale de recevoir pour trois ans 
la charge de la vie matérielle et économique ?
Le (la) délégué(e) à la vie matérielle et éco-
nomique : Oui, je l’accepte.

L’évêque : Acceptez-vous d’utiliser l’argent 
et les biens au service de la mission et de 
la charité pour le bien de la pastorale de la 
paroisse en lien avec le Conseil Paroissial 
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pour les Affaires Economiques (C.P.A.E) et 
selon les règles du diocèse d’Amiens ?
Le (la) délégué(e) à la vie matérielle et écono-
mique : Oui, je l’accepte.
L’évêque : Que le Christ vous accompagne !

Prions :
Que Dieu, le Père des miséricordes, qui 

a envoyé son Verbe dans ce monde qu’il 
aime, fasse de vous, N. le serviteur de la 
communion selon l’Evangile et de vous N… 
l’intendant de ses biens. Soyez ensemble les 
témoins de son amour dans votre paroisse.

Assemblée : Amen.

IV. Choix pour une première 
lecture
On peut garder les lectures du dimanche ou 
selon la nécessité pastorale choisir une lec-
ture ci-dessous.

Actes des Apôtres :	
2, 1-18 – La Pentecôte	
2, 42-47 – La première communauté	
11, 20b-26 et 13, 1-3 – l’Eglise d’Antioche	
20, 17-25 – Adieux de saint Paul

Ephésiens :
4, 1-6 – Une seule foi
4, 11-16 – Cohésion du corps

1 Pierre :
2, 4-10 – Pierres vivantes pour l’Eglise

Romains :
10, 6-15 – Annoncer l’Evangile	
12, 3-13 – Diverses fonctions pour tous

1 Corinthiens
3, 4-11 – Jésus-Christ seul fondement
12, 4-11 – Divers membres, un seul corps

Chant du psaume

V. Remise des autres charges
Avant l’alléluia ou l’acclamation de l’Evangile.

1. Le curé appelle la personne qui reçoit la 
charge d’annoncer. Elle vient devant l’évêque.

L’évêque : N. acceptez-vous au sein de 
l’Equipe de Conduite Pastorale de recevoir 
pour trois ans la charge de l’annonce de la 
Bonne Nouvelle au sein de la paroisse ?
Délégué(e) à l’annonce : Oui, je l’accepte.
L’évêque : Que le Christ vous accompagne.

2.Le curé appelle la personne qui reçoit 
la charge du célébrer. Elle vient devant 
l’Evêque.

L’évêque : N. acceptez-vous au sein de 
l’Equipe de Conduite Pastorale de recevoir 
pour trois ans, au sein de la paroisse, la 
charge du célébrer le Christ mort et ressus-
cité ?
Délégué(e) au célébrer : Oui, je l’accepte.
L’évêque : Que le Christ vous accompagne !

3. Le curé appelle la personne qui reçoit la 
charge du servir. Elle vient devant l’évêque.

L’évêque : N. acceptez vous au sein de 
l’Equipe de Conduite Pastorale de recevoir 
pour trois ans la charge du servir à la ma-
nière du Christ dans la charité ?
Délégué(e) au servir : Oui, je l’accepte.
L’évêque : Que le Christ vous accompagne.

Prions :
Nous te rendons grâce, Seigneur, et nous te 
bénissons car tu es un Dieu ami des petits 
et des pauvres. Tu as fait alliance avec ton 
peuple pour qu’il devienne un signe pour 
toutes les nations. Tu nous as donné ton Fils,  
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ton Unique, pour manifester en sa per-
sonne les richesses de ton amour pour tous 
les hommes. Puisque nous sommes réunis 
dans ton Esprit Saint, nous implorons ta 
bonté : remplis-nous de la connaissance de 
ta volonté afin que nous puissions te plaire 
en toute action et que notre communauté 
porte les fruits que tu en attends. Par Jésus, 
le Christ, notre Seigneur.

Assemblée : Amen.

Chant de l’alléluia ou de l’acclamation de 
l’Evangile.

VI. Choix de l’Evangile
Celui du jour ou

Matthieu : 5, 1-12 – Les Béatitudes 
5, 13-16 – Sel et lumière 
25, 31-45 – Le pauvre, signe du Christ
Marc : 10, 35-45 – Le service
Luc : 6, 27-38 – La vraie mesure 
10, 1-11 – Envoi des soixante-douze disciples
Jean : 13, 1-17 – Le lavement des pieds 
14, 5-14 – Les œuvres du Fils.

Homélie.

VII. Profession de foi
Reprendre celle du baptême, avec les 
trois interrogations adressées d’abord aux 
membres de l’Equipe de Conduite Pastorale 
puis à l’Assemblée.

Aux membres  
de l’Equipe de Conduite Pastorale
Croyez-vous en Dieu le Père tout-puissant, 
créateur du ciel et de la terre ?
Je crois.

Et vous frères et sœurs,
Croyez-vous en Dieu le Père tout-puissant, 
créateur du ciel et de la terre ?
Je crois.

Aux membres  
de l’Equipe de Conduite Pastorale
Croyez-vous en Jésus-Christ, son Fils 
unique, notre Seigneur, qui est né de la 
Vierge Marie, a souffert la passion, a été 

enseveli, est ressuscité d’entre les morts, et 
qui est assis à la droite du Père ?
Je crois.

Et vous frères et sœurs,
Croyez-vous en Jésus-Christ, son Fils 
unique, notre Seigneur, qui est né de la 
Vierge Marie, a souffert la passion, a été 
enseveli, est ressuscité d’entre les morts, et 
qui est assis à la droite du Père ?
Je crois.

Aux membres  
de l’Equipe de Conduite Pastorale
Croyez-vous en l’Esprit Saint, à la sainte 
Eglise catholique, à la communion des 
saints, au pardon des péchés, à la résurrec-
tion de la chair, et à la Vie éternelle ?
Je crois.

Et vous frères et sœurs,
Croyez-vous en l’Esprit Saint, à la sainte 
Eglise catholique, à la communion des 
saints, au pardon des péchés, à la résurrec-
tion de la chair, et à la Vie éternelle ?
Je crois.
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Que Dieu tout-puissant, Père de notre Sei-
gneur Jésus-Christ, qui nous a fait renaître 
par l’eau et l’Esprit Saint, et qui nous a ac-
cordé le pardon de tout péché, nous garde 
encore par sa grâce dans le Christ Jésus 
notre Seigneur pour la vie éternelle.
Amen.

VIII. Prière universelle
Elle est l’occasion d’unir les prières pour 
ceux et celles qui acceptent une charge pour 
la paroisse et les hommes et les femmes du 
monde et de l’Eglise.

IX. Choix de prière  
sur les offrandes
1. Dieu très bon, regarde l’offrande / que 
ton Eglise te présente, / Et par l’action de 
cette eucharistie, / accorde à la multitude 
des croyants / d’être avec toujours plus de 
vérité, / la cité sainte, la nation sacerdotale 
du Seigneur, / la communauté choisie, le 
peuple de ton Alliance. / Par Jésus…

2. Rappelle-toi, Seigneur, ton Fils a promis / 
à tous ceux qui se réuniraient en son nom / 
qu’il serait au milieu d’eux ; / par sa grâce 
d’amour et de paix, / qu’il se manifeste par-
mi nous / et nous tienne dans la vérité et la 
charité. / Lui qui…

3. Avant de s’offrir à toi, Père très saint, / 
ton Fils voulut laver les pieds de ses disciples 
/ pour nous donner un exemple d’amour ; /
Accueille l’offrande que nous déposons sur 
cet autel, / et accorde-nous le même esprit 
d’humilité et de service, / pour que nous en-
trions vraiment dans le sacrifice du Christ. /
Lui qui…

4. Dieu qui veux sauver toute chose / par 
le sacrifice de ton Christ, / fais que cette 
offrande porte en nous son fruit : / Donne 
à tes fidèles / de répondre à leur vocation 
apostolique ; / qu’ils témoignent de l’esprit 
évangélique ; / dans le monde où ils vivent 
/ et concourent ainsi à la sanctification de 
l’homme. / Par Jésus…

5. Regarde, Seigneur, le visage de ton 
Christ, / et souviens-toi qu’il s’est livré 
pour le salut de tous ; / en lui qui t’a glorifié 
jusqu’à t’offrir sa vie, / fais-toi reconnaître 
comme le Dieu d’amour, / d’une extrémité 
du monde à l’autre : / Que tous les peuples 
de la terre / fassent monter vers toi l’action 
de grâce / de Jésus, ton Fils, notre Sauveur. /
Lui qui…

6. Dieu qui nous recrées à ton image / par 
ta Parole et par tes sacrements, / fais-nous 
progresser dans ta loi d’amour : / Que cette 
eucharistie nous obtienne / la grâce de cha-
rité / dont tu as mis le désir en nos cœurs. /
Par Jésus

X. Prière eucharistique.
On choisit celle qui paraît la mieux indiquée. 
On peut penser à la 2ème pour la Réconcilia-
tion, et à celle pour les grands rassemble-
ments.
Pour la préface, on peut penser à la seconde 
du Saint Esprit
La Paix du Christ est portée à l’assemblée 
par les membres de l’Equipe de Conduite 
Pastorale.

XI. Choix de prières  
après la communion
1. Dieu qui nourris et soutiens ta famille 
/ en lui donnant jour après jour tes sacre-
ments, / Accorde à ceux qui ont partagé 
ce repas / de vivre sous ta loi de charité, / 
afin que l’Eglise serve la communauté des 
hommes / en étant le ferment qui les sou-
lève / et l’instrument du salut que tu leur 
offres. /
Par Jésus…

2. Après avoir été restaurés par le sacre-
ment de ton fils, / nous t’en supplions, 
Seigneur, /aide ton Eglise à bien remplir 
sa tâche ; /C’est par elle que tu veux révéler 
aux plus pauvres / toutes les richesses de 
l’Evangile :  / qu’elle sache toujours leur 
parler / comme aux premiers invités de ton 
Royaume. / Par Jésus…
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3. Entretiens, Seigneur, en notre Eglise / la 
foi véritable et la charité fraternelle, / l’esprit 
de prière et la sainteté de vie ; / Puisque tu la 
nourris de la Parole et du corps du Christ, /di-
rige-la sans cesse vers lui / qui règne avec toi…

4. Dieu qui viens de servir à tes enfants / 
le pain et la coupe du Royaume, / garde-les 
toujours fidèles / au service de l’Evangile, 
des sacrements et de la charité, / pour ta 
gloire et le salut de ton peuple. /
Par Jésus…

5. Nous en appelons, Seigneur, aux ri-
chesses de ta grâce / en faveur de tous ceux 
de ton peuple / qui veulent être chrétiens 
dans ce monde : / Que cette eucharistie ren-
force leur foi / pour témoigner de l’Evangile 
/ et assurer la présence de ton Eglise / dans 
les domaines où ils travaillent. /
Par Jésus…

6. Nous recevons de toi, Seigneur, / les vivres 
que nous aurons dans ton Royaume, / et 
nous te prions pour les hommes qui ne te 
connaissent pas : / Que ce sacrement du salut 
éternel / en nourrissant la foi de ton Eglise, 
/ attire à la vérité toujours plus de croyants. /
Par Jésus…

7. Tu appelles ceux que tu veux, Seigneur, / 
à mener ensemble la vie chrétienne, / et tu 
leur fais partager le même pain ; / Aide-les 
à s’aimer comme des frères / et à s’entraî-
ner mutuellement dans la charité, / de sorte 
qu’on reconnaisse en eux / de vrais témoins 
de Jésus-Christ. /
Lui qui…

8. Fais fructifier en nous, Seigneur, / l’Eu-
charistie qui nous a rassemblés / C’est par 
elle que tu formes dès maintenant, / à tra-
vers la vie de ce monde, / l’amour dont nous 
t’aimerons éternellement. /
Par Jésus…

XII. L’envoi
L’évêque appelle le prêtre responsable de 
la paroisse (curé, modérateur ou admi-
nistrateur) et les membres de l’Equipe de 

Conduite Pastorale à venir près de lui et à 
poser la main sur l’Evangile.

Il dit : 
1. A toi, Dieu, notre bénédiction et notre 
louange ! Dans le dessein ineffable de ta misé-
ricorde, Tu as envoyé ton Fils dans le monde 
pour libérer les hommes, au prix de son sang, 
et les combler des dons de l’Esprit Saint

Quand il eut vaincu la mort, avant de monter 
près de toi, Père, il a envoyé ses Apôtres, au 
nom de son amour et de son pouvoir, annoncer 
à tous les peuples l’Evangile de vie et plonger 
les croyants dans l’eau qui donne le salut. Nous 
t’en prions, Seigneur, regarde tes serviteurs que 
nous envoyons, munis de l’Evangile, comme 
messagers de salut, de paix et de charité, au ser-
vice de ton Eglise. Que ta main, Seigneur, dirige 
leurs pas et leurs actions que la puissance de ta 
grâce fortifie leur cœur, pour qu’ils ne soient 
pas accablés de lassitude. Que dans leur parole 
résonne la voix du Christ et dans leurs gestes la 
vie du Christ Répands en leur cœur ton Esprit 
Saint pour qu’ils se fassent tout à tous et que la 
joie de te servir soit leur récompense.
Par Jésus, le Christ, notre Seigneur.

R. Amen
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Pour la démarche de renouvellement, nous 
procédons comme pour la première installa-
tion en utilisant les mêmes outils (le « quatre 
pages » d’information et le document pour 
la consultation), soit :

 Information de la communauté par le 
curé, en donnant la date de la consultation.

 Consultation de la communauté sur un 
même week-end.

 Dépouillement avec le vicaire épiscopal et 
appel des personnes par le curé qui donne 
ce livret et la feuille « outil pour un discer-
nement ».

 Installation  liturgique par l’évêque ou le 
vicaire général.

Il n’y a pas de candidature. 

Dans l’équipe de conduite pastorale existante, 
chacun remet sa charge et se prépare spirituel-
lement autant à être appelé de nouveau ou à 
ne pas l’être. L’expérience des premières instal-
lations nous prouve que c’est très important.

Si un membre est à nouveau appelé, il se  re-
situe par rapport à l’appel.

Si un membre du Conseil Pastoral Parois-
sial est appelé à rejoindre l’E.C.P, il faudra 
prévoir de le remplacer au sein du C.P.P.

Nous vous invitons à vous mettre en route 
trois mois avant l’échéance des trois ans. Ni 
trop tôt pour que l’équipe aille au bout de 
son mandat, ni trop tard pour que le renou-
vellement ait lieu dans les temps.

Cette mise en route commence par un 
temps de bilan des trois années écoulées 
en présence de la personne en charge de la 
mission des E.C.P au diocèse ou du Vicaire 
Général. Une demie journée nous semble 
opportun. Vous trouverez une proposition 
de grille pour un bilan complément p. 34.

Puis, il vous faudra prévoir le week-end de 
consultation, le temps d’information de la 
communauté chrétienne et la date d’instal-
lation liturgique.	

En vue du renouvellement  
de l’Equipe de Conduite Pastorale

Ou bien :
2. Tu es béni, Seigneur, Dieu de miséricorde, 
toi qui nous as donné en ton Fils, Jésus-
Christ, le modèle suprême de l’amour et qui 
nous as donné par lui le commandement de 
nous aimer les uns les autres. Comble de ta 
bénédiction tes serviteurs que voici, qui se dé-
vouent généreusement pour aider leurs frères : 
lorsque les besoins sont urgents, qu’ils mettent 
tout leur cœur et toutes leurs forces à te servir 
en se mettant au service de leur prochain.

Par Jésus, le Christ, notre Seigneur.

R. Amen

Et que Dieu tout puissant vous bénisse, le 
Père, le Fils +, et le Saint Esprit.

Allez dans la paix du Christ.

XIII. Signature de la lettre  
de mission
L’évêque, le curé de la paroisse et les 
membres de l’Equipe de Conduite Pastorale,  
signent sur l’autel la lettre de mission. 
L’évêque leur remet le livret : « Pour la 
conduite de la paroisse : Une équipe, un 
conseil, une assemblée ».

annexe 3
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Pour ce bilan, n’oubliez pas d’inviter la per-
sonne en charge de la mission des ECP au dio-
cèse ou le vicaire général.

Lecture, méditation, partage autour de 
l’Evangile du jour.

Nous commencerons par écouter chacun avant 
d’entrer dans un dialogue à partir de ce que 
chacun aura dit.

Nous vous proposons un bilan en deux 
temps. 

Un temps plus personnel : 
Comment est-ce-que je me suis situé dans le 
travail de l’équipe :
- Comment la responsabilité qui m’a été 
confiée m’a fait grandir dans ma vie de bap-
tisé ?
- Comment je me suis senti à l’aise dans 
cette charge ?
- Quelles  difficultés ai-je rencontrées ?

- Comment ai-je vécu la mission au sein de 
l’E.C.P ?
- A la fin de cette relecture personnelle, ai-je 
un passage de l’Ecriture qui m’est présent ?

Un temps pour regarder 
ensemble la mission : 
- Quels fruits percevons-nous pour la pa-
roisse au cours de ce mandat de trois ans 
de l’E.C.P ?
- Comment notre paroisse, encouragée par 
l’E.C.P, devient-elle plus missionnaire ?
- Comment chacune des charges a-t-elle été 
honorée dans nos projets pastoraux ? 
- Comment l’Assemblée Paroissiale et le 
Conseil Pastoral Paroissial ont-ils nourri le 
travail de l’Equipe de Conduite Pastorale ?
- Qu’est-ce que nous avons à nous dire à 
l’issue de ces trois ans ?
- Qu’est-ce qui nous parait important pour 
l’équipe suivante ?

Grille pour un bilan de l’E.C.P.  
à l’issue des trois ans
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annexe 5

A partir du travail du C.P.P, L’Equipe de 
Conduite Pastorale prend les décisions né-
cessaires pour la vie de la paroisse.

Le Conseil Pastoral Paroissial est composé 
et appelé par l’E.C.P (cf. plaquette p. 8 et 9). 

Il est consulté sur les grandes orienta-
tions et décisions pastorales de la paroisse. 
Comme son nom l’indique, il a un rôle de 
conseil, Il est les yeux et les oreilles de la 
paroisse. Les membres du C.P.P sont invi-
tés à entrer dans la prise en compte d’une 
globalité du territoire paroissial et des activi-
tés pastorales. Il est le lieu d’un tour de table 
pour partager la vie du territoire paroissial.

A propos de l’articulation 
Equipe de Conduite Pastorale  
et Conseil Pastoral Paroissial

Proposition d’une grille à 
utiliser en C.P.P pour se mettre à 
l’écoute de la vie de la paroisse, 
au moins une fois par an.
Qu’est ce qui m’a marqué dans la vie du 
territoire paroissiale depuis notre dernier 
C.P.P ? 

Pour cela, un tour de table où chacun  s’ex-
prime en un temps limité (3 mn maxi, rap-
pelez-vous l’idée du sablier qui marque le 
temps de chacun. Ça prend déjà 45 mn)

Puis, un 2° tour de table où: Qu’est ce 
qui nous interpelle comme communauté 
chrétienne dans ce qui vient d’être dit ?

Par rapport à tout cela, quels points d’at-
tention, que mettre en œuvre ?

L’E.C.P communique au C.P.P. les éléments 
importants de sa réflexion.

L’ordre du jour de la mission du C.P.P tien-
dra compte :
• de la vie du territoire paroissial
• des questions entendues à l’assemblée 
paroissiale
• des orientations diocésaines et paroissiales
• du travail du C.P.P

Le C.P.P pourra travailler en commissions 
sur certaines actions.
Le C.P.P propose des points importants en 
vue de l’assemblée paroissiale.
A voir en équipe qui va animer concrètement.
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